passage. des prmczpales rues, les: obhgeoxt i revemr sur leursz...:v
pas; ils: erroient’ amal de quartler ‘en. quartler, cherchant ‘dans
une ville immense, qu’ 11*‘ne connonssoxem pomt """ une: lssuerfa-';[_,;:,

;vorable pour. pouvoir sortir :de ce- labyxmthe de . feu

¥oyoit. qui,s’ élOX(TIlOIent au lieu,de se rapprocher'du p@ht nombre,{f 1

de -portes par. lecquelles on. pouvoxt sorhr’
sxeuxs moururent, victimes de: leur. cupxdlté
treme Ia sonf des rxche%eé faisoit ;braver. tous les danger ‘
soldats, excxtes par }’axdeur du pxliawe, 5€: prccxp:toxent au;: r'ml‘xeu'

desi V.

que des rumes et dec; charbons ardens tomboxent;*sur Jeurs bras"

gl ss

a]heureux habxtam lramonent sur de mauva:scs Vonlures tout ce,‘m
qu xls avo-ent pu samer dc. !eurs mamons mcend:ées ‘el comme*gzl:"
les. soldats ieur avoxent enleve leur:, chevaux, .on Oy oit, des

hommea, et des femmes meme, atte!cs a.ces chanette s, sur,]

quel!es Ctmt une mex'e mﬁrme, ou un vxex“ard pamlyt:que. , De< -

enfans presque nus suzvoxent ces groupes: xnt(.ressans Ia mstecse :

sx elown(e de leur Age, etoxt empreinte sur leur ﬁcrure ;..et. sr{
des mlhtaxres s approchonent d’eux, ils couroient en: pleuxan{ se1 .
Jeter danc Ies bras de leur mcle.’ Q,uelle demepre . pouv: oil: (m‘:_» :

leur ome, qm ne leur retrar'.it saps:cesse I’ ocht de’ ]eur.texreur 7-

Sans "5”05; sans SGCOUI‘S, ces. xnfouuncs cxro:ent dansﬂlemc' m”

A

pa«mes se refumoxent dana les boxs,_yet p'u -tout nls wtrouvorent" "

les xamquems ‘de MosLou qui, souvent en. les maltra:tant .ven: 4
doient sous leura yeux les' eﬂ’cts enlevés dans leur propre malson.:-i‘“ .

Je dors mentxonner qu’au commencement de I’ mcendze, bcau-“ :
coup de nos sapeurs ‘et soldats cherchérent a éteindre le feu en"’

‘coupant.les'solives embrisées ; mais les ﬂammes sortant'de lous-
cOlés purent seules. arréter ce mouvement ccnéreu‘f. v L’on dut
entrevoir, dés. .ce: :moment; leffrayant avemr réservé A oelte
1nasse- de conguérans: établxe dans Moskou.
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